
sissante émotion nie ous firent p' ~f-fchu1 mee, S'i!8 SODit POUr VOt1S.Ufl C Oftilll géuec et nous permit de donner dèés l'a-
ver es ôte escrpés, ouvet pre èII )oiss niagi nez combien nous dû- bord uln libre cours aux seîtirnmens qui

cl:ulirs l srfmc ds au ;ces col- mes ëtre délicieusement affectés en les e pressaient dans rios coeurs. Nous joulis-
lhles., garnies de touiffes d'arb)res ;,ces goûtanrt poulr la 'premi1ère fois, et dans tit MOS Cece premiers niomrens de c.oii-

mîuiiicition itime.lnospouvions à îe-poLes&lvées ait sommet desq'cîýleese iuou-ent on le désir de revor nos amis di. nle croire au bonheur de nous retrouver
trou veiut si piitoresqmîemerit si!ttéeo de 2intait touites nos facultés ? La voici donc, einseiia bic.
churmiantes égliss, ces pi s qi avan- noirs dsîOns-nlots, cette ville de Québec, Invités à PlIsser au, réfectoire, nous
cent dans le fleuve, nous cachent ainisi la spud~ au flanc de son imprenable ro-. finies honneur à l'excellout sûtiî-Pr qui

vire es beutés ui le s:iieiit omme her avecses rngéesdnotiass y attendaitus , attnda amirisssmiyss' o tré-èvuedc~beutésquiless:îveît cmre chr ,ave se ragée demaîunssupr-rent pleins de gcacieuses prévenances àpour nous- forcer d'admuirer celles qu'ils posées, avec ses... maisje mie tais,car notre égard.
enférm-lent ; ces dceux rives, dont l'en 1j'enteildsmGn conifcère,"qti doit vous en _Nouis eûmies ensuite quelques qirarts

s~~~~~~ edbenu ~rii om n ag rce 'set rsdiL~ yehr,('heure lou r nous promener sous les beauxs e.pble nus come tile Il rfr j trcer laspec, prè du oîrands ayetihrcsgrdes lare courla detir grands.ndsNousidontel urc, eulaçauit danms ses plis liimeux! (,11 nOu13coaduaisit le lendeTmainm à Mont-l'etedsColiti âmes à rnous égayer par de Joyeuxle ltsagu~ u pu njeteuxmrmcve, lsj , cirpropos avec cette intimité de vieux amis,Ileuve dumoe Tout' celu plongeait avec humeur que je lui vole une de ses mîutuellemnent conifiants dans leur afk-c-
ilotre àuîe danrs une rëêverie, 1112e émotion plus fécondes richesses . tioui. hsir juengam tàIl

~lk.Nous n'avionSs de'aris leurs ce qPiilapi-s 3urs jorn-1. u a cientusgamentlaas0 ster à tnit lut dans le cathédrale. Lèssions potîr rndecmentîsacs eve. d'a miqio, eiaprès peisner o 'ui un aelei osap; smen d'drnuatonexctai leplu noreSonores et harmonieux accords de l'orgue,Depuis longt iS s hairsons s'ét(aient initérét, c'était !a vue du Semninaire, nos les be.auix chants (le nos confrères, la ri-tù pour nious laisser tout leý loisir d'aidlniier yeu.x, fidèles serviteuirs de nos coeurs ont chiesse imposante dle l'église, tout cela je-
les beuttés italéüs devant nous avec, tant découvert tin pavillon hissé zau sommet tait dans nios âmnes de pieuses éniotions
dc profuislin et dle luxe. Tout à coup nous d'uit édifice, nouns ne doutons plus que ceAueseeémto iuesnlrttneas- les seuiles que nons <evions éprouveretwus(les coups de, feu .5 1 nous n soit là que nios amis nous attendent. dans'cbeusi; atsetinvvsnoce beau soir ; d'autrestet dans vivesavions pi" en prendre de l'alarmec, Bintt ou dstngun e êe asnu attendaient dans la clharmiante <lia-
l'aurions vit e quittée (,n voyait (des pil- îîn- tti haute èoitpolé c'était, nous l'apprî- pe(lle de la Congrégation, où nous allâmes
lots flotter t l'emuý11oit d'ou court iminaient nies ensuite, quelques-uns do nios amis faire notre prière à la suite dut Saluitles ~ ~ ~ ~ - àritsdtqidvin aetr~entearve S'il vous était facile, disiez-votis, cherslsbianedéonations ; c'ttcîeît lesqidvin vrir(entearve amis, (le bien prier dans notre petitbiolnveillanis ha' itans duc Cap-Sariué qui 1Quelquies instatis après, nous -,oîr-hionssatîi*enupovosdieqens
lious salduaereit comnme leirs Uii. y'ols aut port, fesant redire notre allégresse aux Doure sentions enlevés pour ainsi dire
les riîierc.îr neis on leur envoyqnt tessons éuhus de Québec pattla voix de la - nuisi-i vers le ciel p'arn rot ce q1uiîfapî
(le Dos rIl t!ruiets. Nous nous15 oui- que. Piv le il rs prêtres professeutrs et téè1 nos yeux et notre ânîe. Quelque chose

vîme aOr (uen's mi -vaen rçuit vsétaient vni iie,,n enu oi de ravissant attirait notre coeur, versvînes lor îîcno ams aaiet rçu u vs vnusrunevat d nos purcelle qui doit sourire alors à notre boiî-iiàmcen'edroit des démouistrat ion:s de nous donner la bienvenue. ls sont à inotre heur. Les litanies de la Saînte-Vierzejoie, et ceci lit revivre on nons la pecnsée bord et nous scrircnt la main .Nouis chantées rar dles voix pleines d'èniiouî'
que les deuix eonirmîlaut'.q n'en forme lit formons nos rangs et nous gravissons ver,,,:ons aidaient à ce transport le l'âme.
q'unltt],e, x tP"ro"i;(C ,~ pts les le Séminaire. Arrivés à la grande place Et (Xailletlrs elle D'"IValt pas besoin de

nous 'élever si hiaut, car Marie et les angesm~arques tl'amitlé piéseillées à lune é-,nos )ercevotiS une longue avenue doivent se plaire à dEscendre dans uifaient de niême dtonnées à l'attre. !magnifiquement décorée etblordée d'iîe si charmant s,éjouir. Des splenidides
Jl aplroeliait. le termie déêsiré !...Dn brillante réunion tcs citoyens les plus 'lis- Iluminaires, foumiés par des Jets de gazqui-ies instants nous allionsp e oir, ge;l aned o ms emt te-approchés et placés en demii-cel-

ces chers ai! Il est cinq heutres, 3t touts notre tète et guide notre entrée ait Sémi.cedvatu mioroîex lisnrayonner vii totlt senis la lumière. lal03 eU e.cdi rs nit point unique de- naiie. En pénétrant dans la couir de nos plus éblouissante. Tout l'autel respin-Inandenit avec amnxiété qui'le se présente con frêrec nos yeuîx furent frappés de la (lissait de l'or, de l'argeîît, dles perles qui
cette'Ville fameusse, chère à nos cSti5 5 1n;îgnificence avec laquelle elle était ornée covaet les fleurs. e ins pairuit unt

d'mset de canadiens. Une mortelle De nombreux pavillons formaient acides- chef-d'Seuvre dit goûit le plus délienit. Et
pointe que nos regards voudraient îercer sll dO(e nos têtes une riche tenue, aes vamnlinelutIcei.ja

mios l ccheencre eninla oil d pa- estns e erdrepenaiet ux1en tretméraire d'essayer n décrire ce qu'lelleport lacach, enoreenfn lavoil (fé,,Is feýonsde vrd-ue ppressentax fnitrsdep vraimentit ecéleste.céest eineitresée rnas o estdon lavill ? .. nou des arbustes verts nous entouîraienît de leur infidèle, je laisse la nies ieareJ v ous que (,ttqies uîisdoaiseaux» fcuillage. Ait fond de la cotir, nous appa- crains de'barbou iller si lo]-tmp
;ln roýher énormie, et d-ýsLs t ini toit quii raissait l'illustre Archevgque nit rmilielu magique tableau.
brille. Ce bont, nous dit-an, les iits- des des digntitaires dlu clergé (le ta ville et d ýs Après avoir reçut en quelque soute

Messeursdu Sminare. uandn uni f aeIl ueit si suavement maignifiquîe depremniers va (111 d port, et c'est suîr UeseusdiSîinîe un os~- la reine di ciel, nous allons confier nl
ce roc-her 'qiu'est sittiée la citadelle . . . toî1nrs o mi atrn lssommueil le soin (le repIrodulir-e (lans i:oý>Nousavelçons etpeu pen nou d&mains bien fort pendant qu~e la bande fesait rvsd igaiue hssa pu, ousde-retentir la cotir des sons de la plusjoyecîse Adieu, bienveillant Jecteuir, j'ai goûtécouvros les lus ats édifices, puis la harmonie. Notis étions tout tonfits d'uîreaselogmslepiirdteod-
Ville se îprb3e1t dains tolite Sout impos«ante réception aulssi honorable; mais bientôt ce re dans cette partie de notre hieureulxriI . Quelle rmagniruiuve!Ql is sentiment <lût céder à la joie dui revoir. vyge ermt n lm ele ut Quel Ap~rès avoir échangé rapidement quel- vmans.ietsheheesmapusetmesà des-sini rieceeoun evil~:Qlnîbec,La.,Pointe..1 ques poignées de mains n lons allâmes avec mripins, genthailesAbillýente ps trop

Lév, .eaupor, lîle d'orléails. Para!ges nos confrères rendre grâcesà DieudC lotis déparer tes ailes. Pcisse-tiî ne pas troll-cueFateir li qevousnns, parTesaoratprei erneetueo, ver indigne de ta ruche cette fleur 'que je
rai&:l tourenur;eîSomsdevte enojmi.Le lex commtirauîtés se t'envoie ; toute fanée qu'elle soit ellerren-Séparèrent alors, les grands de lune et de ferme dans snclc edu ilda1spect graidiose ! De notre vie, notls In'a-' autre passèrent dansline couir et les pe-nte sti on raleu ledquixirient tnleovions éprouvé ille teill érilotiony, tout: tits, dans une auître cotir, Les manières loteur ti off euxtqiparign o o

semblait nouls P-VTler.ua langage affables, la gaieté franche, la joic expami- eCeui qu i estofietreseàtlie
tnblitnac.Vus qcui vivez auiiu de cesî sive de nos amnis écarta bien loin toliteA. .


